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FORMATION ET DIPLÔMES 

2025 - 2026 Postdoctorante au Centre d’études de l’emploi et du travail (CNAM-CEET)

2024 - 2025 Postdoctorante – Projet UPRACEJ, CURAPP-ESS, Université Picardie 
Jules Verne

2023 - 2024 Chargée de cours à la Haute Ecole du Travail et de l'Intervention Sociale 
(HETIS) de Nice pour la formation CAFERUIS (Certificat d’Aptitude aux 
fonctions d'encadrement et de responsable d'unité d'intervention sociale)

2021 - 2022 Chargée de cours à l’Université Côte d’Azur

2019 - 2021 ATER en sociologie à l’Université d’Aix-Marseille, UFR Sciences

2018 - 2019 Chargée de cours à l’Université d’Aix-Marseille

2016 - 2019 Contrat doctoral du Ministère italien de l’Instruction, de l’Université et de 
la Recherche en mémoire de Valeria Solesin

2025 Qualifiée par le CNU aux fonctions de maître de conférences en sociologie 
(19) 

2016 - 2023 Thèse de doctorat en sociologie à l’EHESS (Centre Maurice Halbwachs) 
Titre de la thèse : La valeur du «  travail  » des sans-emplois : une 
comparaison intersectionnelle entre Marseille et Turin (sous la direction de 
Sophie Pochic)

2016 Master doctoral de sociologie à Sciences Po Paris 
Titre du mémoire : "Organiser sa vie soi-même" : parcours biographiques 
et conditions d’émergence d’une prise de distance par rapport au travail 
salarié (sous la direction de Didier Demazière)

2014 Bachelor de Sciences Po Paris 
Troisième année à l’étranger, à l'Università degli studi di Bologna, Italie.



FORMATION CONTINUE 

ACTIVITÉS DE RECHERCHE 

Thèmes de recherche : sociologie du travail et de l’emploi ; sociologie du chômage ; 
sociologie du genre ; sociologie des politiques publiques ; sociologie des rapports sociaux 
(genre, classe, race) ; comparaison internationale France-Italie ; théories féministes du 
travail ; épistémologies féministes et intersectionnalité 

Compétences méthodologiques : compétences avancées en méthodes qualitatives (entretiens 
biographiques et semi-directifs en particulier), compétences en méthodes quantitatives sur R 
(traitement de données et analyse statistique bivariée et multivariée) 

THÈSE DE DOCTORAT 

Thèse de sociologie soutenue à l’EHESS le 14 novembre 2023 
« La valeur du ‘travail’ des sans-emplois : une comparaison intersectionnelle entre 
Marseille et Turin » 

Financements 
Bourse doctorale du Ministère italien de l’Instruction, de l’Université et de la Recherche 
(2016-2019)  
ATER en sociologie à l’Université d’Aix-Marseille (2019-2021)  

Composition du jury 
Sophie POCHIC, Directrice de recherche CNRS au CMH — Directrice de thèse 
Delphine SERRE, Professeure des universités en sociologie à l’Université Paris Cité — 
Rapporteure 
Maud SIMONET, Directrice de recherche CNRS à l’IDHES-Nanterre  — Rapporteure 

Sept. 2019 Summer School on Geometric Data Analysis consacrée aux analyses 
géométriques des données à l’université de Potsdam

Juin 2019 Formation à l’École d’été Quantilille sur la modélisation

2016-2017 Suivi de cours en anglais à l’université de Milan et à l’Université de Turin 
sur les méthodologies qualitatives (entretien, observation, focus group, 
analyse de données) et quantitatives (statistiques avancées sur SPSS, Stata 
et R)  ainsi que sur les théories classiques et contemporaines de la 
sociologie, dans le cadre du contrat doctoral au sein du réseau Network for 
the Advancement of Social and Political studies (NASP). Suivi de 
séminaires et colloques. 



Anne-Marie ARBORIO, Maîtresse de conférences en sociologie à l’Université d’Aix-
Marseille — Examinatrice 
Serge PAUGAM, Directeur de recherche CNRS au CMH — Examinateur 
Didier DEMAZIÈRE, Directeur de recherche CNRS au CSO — Président du jury 

Résumé de la thèse 

Cette thèse propose de prendre au sérieux les activités des chômeur.ses, leurs emplois du 
temps et d’interroger l’imbrication des rapports sociaux à travers la valorisation symbolique et 
matérielle différenciée du « travail » effectué hors emploi salarié : qu’est-ce qui est considéré 
comme du travail par les personnes elles-mêmes, leur entourage et les institutions  ? Pour 
quels bénéfices en termes matériels et symboliques  ? L’enquête repose sur des entretiens 
biographiques auprès d’une soixantaine de sans-emploi résidant à Marseille et à Turin et 
propose une comparaison localisée, armée d’analyses statistiques secondaires de la Labour 
Force Survey.  
L’une des différences principales entre France et Italie réside dans la mise en œuvre de 
politiques d’activation des chômeur.ses. À Turin, bien qu’elles soient pourtant inscrites dans 
la législation nationales, elles sont symboliques. Le travail informel et les solidarités 
familiales, dans un cadre de faible développement des politiques sociales et un marché de 
l’emploi brutalement libéralisé depuis une vingtaine d’années, occupent une place 
prépondérante dans les expériences du chômage relatées et le travail est avant tout associé aux 
activités rémunérées et à l’emploi faisant défaut. En France, les dispositifs d’activation 
occupent une place centrale dans les expériences vécues, en particulier des personnes 
occupant les positions les moins privilégiées dans les rapports sociaux. Le modèle du ‘cadre 
nomade’ et de la logique ‘compétences’ – où toutes les activités, rémunérées ou non, sont 
susceptibles d’être valorisées et valorisantes sur le marché de l’emploi – promu par les 
politiques d’activation n’est en effet accessible qu’à certaines personnes, en particulier les 
cadres bien dôté.es et/ou diplômé.es. A l’inverse, les nombreuses activités hors emploi des 
moins privilégié.es échappent à toute forme de reconnaissance symbolique et matérielle.  
La thèse montre ensuite les nombreux points communs entre les parcours des femmes 
rencontrées, quelle que soit leur position dans les rapports sociaux de race et de classe, 
notamment au regard de la « valeur sociale » de leur travail professionnel et domestique, et 
défend la pertinence du concept d’ « appropriation » de Colette Guillaumin. L’appropriation 
du travail des femmes profite à la fois à l’entourage (famille au sens large et communauté de 
quartier), au secteur associatif et à l’État-employeur et va du travail gratuit à ce que nous 
nommons le travail dévalorisé. Cependant, les différences nationales et la minorisation raciste 
divisent les enquêté.es. 

PUBLICATIONS 

(1) Revues à comité de lecture

Anouck Manez, 2018, « ‘Tout le monde peut pas se permettre d'être une hippie comme moi’ : 
qui peut se considérer comme un chômeur volontaire ? », La Nouvelle revue du travail, N°13. 
URL : http://journals.openedition.org/nrt/4077 ; DOI : 10.4000/nrt.4077  



Résumé: L’article se concentre sur une catégorie de chômeurs fortement stigmatisée et 
parfois nommée « chômeurs volontaires ». Les personnes rencontrées se déclarant 
ouvertement « en non-recherche active d’emploi » avaient pour points communs une 
situation de disponibilité biographique, des engagements ou des valeurs orientés vers 
les mouvements d’extrême gauche, et des discours partagés sur leurs expériences 
négatives du salariat. Elles se différenciaient pourtant fortement par leur appartenance 
de classe et leur prise de distance effective par rapport à l’emploi salarié. Ainsi, les 
plus diplômés disposant d’un capital économique pouvant « se permettre » de se 
maintenir dans un mode de vie très précaire et de formuler un discours de rejet radical 
de toute activité productive se distinguent des enquêtés des classes populaires, à la fois 
socialisés à une éthique du travail forte et contraints par les nécessités économiques et 
une employabilité de plus en plus faible à chercher un emploi stable. 

Anouck Manez, 2019, « L’homme sans emploi… mais pas sans temporalités », Temporalités, 
n°29. URL : http://journals.openedition.org/temporalites/6361 ; DOI : https://doi.org/10.4000/
temporalites.6361  

Résumé: Introduction à la traduction française d'extraits de The Unemployed Man 
(1933) de E.W. Bakke, l’article consiste à montrer l’intérêt pour la recherche de ce 
texte peu connu en France. Le livre est notamment comparé à deux autres ouvrages de 
la même époque consacrés aux expériences du chômage et ayant connu une large 
postérité, Les Chômeurs de Marienthal (Lazarsfeld, Jahoda et Zeizel, 1933) et Le Quai 
de Wigan (Orwell, 1937). Le texte démontre, en valorisant les apports les plus 
originaux et heuristiques de Bakke, que les conclusions partiellement divergentes des 
trois études sont à mettre en lien avec le contexte historique et géographique précis de 
chaque enquête, les méthodes utilisées, les statuts des textes ainsi que les objectifs 
politiques et/ou scientifiques des auteur·ice·s. 

(2) Comptes-rendus de lecture

Gwenaëlle Perrier, Genre et politiques de l’emploi. Une comparaison France 
Allemagne », Lectures [En ligne], Les comptes rendus, mis en ligne le 17 juin 2024. 

(3) Comptes-rendus de thèse

Aouani, S., Blum, V., Cayol, C., Gasull, C., Jhons, V., Lohier, C., Manez, A., Manseri, R., 
Pharo, J., Robert, M., Tange, L. et Vasseur, C. (2024). Comptes rendus de thèses soutenues. 
Revue Française de Socio-Économie, n° 32(1), 229-241



COMMUNICATIONS 

11 février 2026 « Expériences et conditions de travail des usager·es du CEJ : quelle(s) 
influence(s) sur leur rapport au travail et à l’emploi ? » avec Florence 
Ihaddadene et Océane Vilches, 5e colloque international du Gis-
Gestes « L’État & les travailleur·euses »

12 novembre 2025 «  Quel(s) concept(s) pour une définition extensive du travail ?  », 
séminaire « Perspectives féministes en sociologie politique », Ceraps, 
Université de Lille

16 octobre 2025 «  Les 15 à 20 heures d’activités dans le Contrat d’engagement 
jeune  », avec Florence Ihaddadene et Océane Vilches, journée 
d’études « Des chômeur·ses au travail ? », Irisso, Paris

11 juillet 2025 « Les 15 à 20 heures d’activités dans le Contrat d’engagement jeune : 
un changement d’environnement pour les conseillères en Missions 
locales ?  », avec Clément Cayol, Loïck Legreneur, Florence 
Ihaddadene et Michaël Segon, 11e Congrès de l’Association française 
de sociologie, RT 6 (Politiques sociales, Protection sociale et 
Solidarités), Toulouse

15 mai 2025 «  Les frontières de l'emploi dans un marché fortement dérégulé et 
segmenté : le cas de l’Italie », colloque du réseau Marché du travail et 
genre (MAGE) en hommage à Margaret Maruani, Paris

1er juillet 2024 « Le travail gratuit et dévalorisé des sans-emplois : une comparaison 
Marseille-Turin  », 18e édition des Journées Internationales de 
Sociologie du Travail, Université d’Évry

11 juin 2024 «  Une critique de la théorie de la reproduction sociale  », séminaire 
interne du RT24 « Apports et limites des cadres théoriques féministes 
marxistes » co-organisé avec Estelle Miramond, Paris

22 mai 2024 «  Le travail des sans-emplois  », intervention (couplée avec une 
intervention de Claire Vivès sur les réformes récentes de l’assurance 
chômage) dans le séminaire « en lutte » chômage ESR du CRESPPA, 
Paris

8 avril 2024 Présentation de la thèse et d’un projet de recherche ANR Access ERC 
sur la mise au travail des allocataires du RSA à la réunion de l’axe 
RINOREP du LEST, Aix-en-Provence

9 janvier 2024 Présentation de la thèse au séminaire de l’axe « Genre, Classe, Race » 
(GCR) du CMH, Paris

13 janvier 2023 « Comparer les chômeur.se.s et “inactif.ves” en France et en Italie », 
atelier doctoral « Penser les classes au-delà des nations : circulations 
et rapports de classe dans l'espace social européen » à l’EHESS, Paris



DIFFUSION ET VALORISATION DE LA RECHERCHE 

Communications invitées dans des manifestations grand public ou professionnelles

Sollicitations par les médias

Billets de blog

Théo Rougnant (22 novembre 2024). 5 questions à Anouck Manez. Imbrications des rapports 
sociaux. Mis en ligne le 22 novembre 2024 à l’adresse <https://doi.org/10.58079/12qma> 

Raphaël Porcherot (14 février 2025). Gros plan sur…  La thèse de Anouck Manez, sur le 
travail des chômeur.ses. Sociologie économique. Mis en ligne le 14 février 2025 à l’adresse 
<https://socioeco.hypotheses.org/9722> 

18 octobre 2021 « L’appropriation dans le cadre du rapport social de race chez Colette 
Guillaumin, Elsa Galerand et Jules Falquet  », séminaire interne du 
RT24 «  L'analogie et ses limites : pistes de réflexions autour des 
notions d'appropriation (et d’exploitation) », Paris

6 juillet 2021 «  Le travail gratuit de chômeur.se.s en France et en Italie : une 
perspective d’imbrication des rapports sociaux  », 9e Congrès de 
l’Association française de sociologie, RT 24 (Genre, classe, race. 
Rapports sociaux et construction de l’altérité), Lille (visioconférence)

28 août 2019 «  Des conceptions socialement situées de “l’articulation” des temps 
sociaux parmi les chômeur.se.s  », 8e Congrès de l’Association 
française de sociologie, RT 48 (ATS - Articulation des temps sociaux), 
Aix-en-Provence

18 octobre 2018 « Les  rapports  au  genre  de  chômeur·se·s  du  Centro  per  l’Impiego  
de  Turin.  Premiers résultats d’une enquête comparative localisée », 
colloque « Rapports ordinaires au genre », Université de Rennes

26 sept. 2024 Participation à la table-ronde «  L’accès au droit à l’emploi est-il 
réellement universel ? » de l’Université d’été 2024 « Droit à l’emploi : 
où sont les femmes ? » de l’association Territoires Zéro Chômeur de 
Longue Durée (en distanciel)

Fisné-Koch, A. (2024, 14 juin). Pourquoi la réforme de l’assurance chômage pénaliserait 
davantage les femmes. Alternatives Economiques.

Faure, V. (2024, 20 septembre). « Le dilemme » : est-il immoral de se mettre 
volontairement au chômage ? Le Monde.



PARTICIPATION À LA VIE SCIENTIFIQUE 

Affiliations professionnelles, groupes de recherche

Co-responsable du RT24 (Genre, classe, race. Rapports sociaux et construction de l’altérité) 
de l’Association française de sociologie depuis 2025, membre du bureau depuis 2021.  

Membre du groupe de recherche « Enquêter les classes sociales en Europe » (devenu atelier 
de recherche « Enquête de luxe » du master PDI – ENS-PSL et EHESS) avec Marton Angyan, 
Amélie Beaumont, Chloé Hubert, Etienne Penissat, Margot Roisin-Jonquières et Martina 
Vignoli depuis 2022.  

Organisation de manifestations scientifiques

Discussions lors de journées d’études et congrès

16 octobre 2025 Co-organisation avec Angel Louis Baraud et Mathilde Henky de la 
journée d’étude « Des chômeurs.es au travail ? Activités quotidiennes, 
pratiques et rapports à l’État des sans emplois en contexte d'activation 
au prisme des rapports sociaux » à l’IRISSO, Paris

9 juillet 2025 Co-organisation avec Simone Di Cecco, Maud Hetzel, Fanny Hugues 
et Cécile Talbot de la semi-plénière inter-RT (24, 25) «  Travail et 
écologie au prisme des rapports sociaux de domination  » du 11e 
Congrès de l’Association française de sociologie, Toulouse

11 juin 2024 Co-organisation avec Estelle Miramond du séminaire interne du RT 24 
« Apports et limites des cadres théoriques féministes marxistes », Paris

1er avril 2022 Co-organisation de la journée d’étude inter-RT (16, 24, 35) de l’AFS 
« Qui encaisse le travail gratuit ? Exploitations, adhésions et 
résistances au sein du monde associatif », LEST, Aix-en-Provence

18 octobre 2021 Co-organisation avec Simone Di Cecco, Camille Foubert et Jiyoung 
Kim du séminaire interne du RT24 « L'analogie et ses limites : pistes 
de réflexions autour des notions d'appropriation (et d’exploitation) », 
Paris

9 juillet 2025 Co-présidence et discussion de la semi-plénière « Travail et écologie 
au prisme des rapports sociaux de domination  » (RT 24 - RT 25 
«  Travail, organisations, emploi  ») avec Simone Di Cecco, Maud 
Hetzel, Fanny Hugues et Cécile Talbot, Toulouse

8 juillet 2025 Co-présidence et discussion de la séance «  Environnement 
professionnel  :  inégalités et mobilisations  » pour le RT 24 au 11e 
Congrès de l’Association Française de Sociologie (AFS) avec Simone 
Di Cecco, Toulouse



ACTIVITÉS D’ENSEIGNEMENT 

Principaux cours :  

• Cours magistral sur les stratifications des sociétés humaines, en particulier sur la notion de 
classe en sociologie (3h) et les controverses historiques sur l’origine du racisme (3h), avec 
approfondissement des notions en TD (10h en demi-groupes).  

• Cours magistal (9h) sur la tradition de recherche féministe matérialiste et ses principales 
auteures (Wittig, Delphy, Guillaumin, Mathieu et Tabet). 

• Cours magistral (9h) sur la santé au travail, l’histoire et l’actualité des maladies 
professionnelles ainsi que des accidents du travail. 

Années Matière Niveau et intitulé 
de la licence

Type Nombre 
d’heures 

équivalent TD
2018 Méthodes du travail de recherche L3 Sociologie TD 44

2019-2021 La santé au travail : histoire et 
enjeux actuels

L3 Sciences 
sanitaires et 

sociales / Homme et 
environnement

CM 13,5

2019-2021 Sociologie des risques 
environnementaux et sanitaires : 

introduction à l’enquête de terrain

L3 Sciences 
sanitaires et 

sociales / Homme et 
environnement

TD 60

2019-2021 Sociologie de la santé, de 
l’environnement et des risques : 

introduction à l’enquête de terrain

L2 Sciences 
sanitaires et sociales

CM/TD 37,5

2019-2021 Introduction à l’enquête de terrain 
(entretiens et ethnographie)

L1 Sciences et 
humanités

CM/TD 62,5

2019-2021 Stratifications des sociétés 
humaines : les concepts de classe 

et de « race »

L2 Sciences et 
humanités

CM/TD 38

2019-2021 Introduction à la pensée féministe 
matérialiste

L2 Sciences et 
humanités

CM 25,5

2019-2021 Découverte des sciences 
sanitaires et sociales

L1 Sciences 
sanitaires et sociales

TD 25

2019-2021 Tutorat d’étudiantes ayant choisi 
le parcours sociologie

L3 Sciences (divers 
parcours)

TD 10

2019-2021 Grands enjeux en sciences de la 
vie et de la terre (encadrement 

méthodologique)

L1 Sciences TD 12

2019-2021 Projet personnel et professionnel 
étudiant

L2 Hommes et 
environnement / L3 

Sciences sanitaires et 
sociales / L1 

Mathématiques 
appliquées au 

sciences sociales

TD 80

2021-2022 Méthodologie quantitative (sur R) L3 sociologie-
économie

TD 48

Total EHTD: 
456



• Cours magistraux et TD d’introduction à diverses méthodes d’enquête (entretien, entretien 
biographique, observation, questionnaire) par la construction de dossiers de groupes ou 
individuels. Initiation à la recherche bibliographique en sciences humaines, à la construction 
d’une problématique et d’un état de l’art. 

• TD «  Méthodologie quantitative  » avec Marie Lesclinguand à l’Université Côte d’Azur. 
Bases de méthodologies quantitatives sur le logiciel R, avec un devoir en groupe à réaliser 
sur l’année à partir de la base de données BARONUM.  

AUTRES COMPÉTENCES 

Langues Anglais, italien : écrit, lu et parlé (niveau C2)

Logiciels et 
bureautiques

Analyse de données qualitatives : Sonal, Nvivo – intermédiaire 
Analyse de données quantitatives : R, Rstudio, Stata,  SPAD, SPSS – 
intermédiaire
Bureautique – avancé


